
Ensemble pastoral Bordeaux Boulevards 

Père Jean baptiste Lagüe, doyen      Jeudi 26  Mai 2011 

 

Aux membres des conseils pastoraux 

et responsables 

Chers amis, 

 

Nous avons eu Mercredi soir 25 Mai, une rencontre des Equipes d’animation pastorale ou des 

représentants de conseil pastoral pour entendre, prier et discerner ensemble la proposition faite par le P 

Jean Rouet vicaire général suite aux départs de Francis Ayliès et Bruno Delmas pour une nouvelle 

mission. 

La proposition faite par le P Jean Rouet peut se résumer ainsi : Dans un ensemble pastoral comme le 

vôtre, où les collaborations sont multiples, pourquoi ne pas imaginer une autre manière pour les 

prêtres de vivre le ministère pastoral et les communautés de se prendre en charge ? 

Pour quelle raison cette demande ? 

La diminution forte du nombre de prêtres en activité nous alerte déjà depuis longtemps. C’est un appel 

à chercher d’autres formes de prises en charge du ministère mais ce n’est possible que si, en même 

temps, les baptisés s’organisent pour assumer et animer  la vie et  la mission de leur communauté et si 

certains d’entre eux acceptent d’être appelés par l’évêque à participer, avec les prêtres et les diacres, à 

la charge pastorale. 

Les générations de prêtres les plus nombreuses sont actuellement celles qui sont ou partent à la 

retraite. Il ne faut pas attendre d’être le dos au mur pour trouver, dans cette situation, une stimulation 

pour aller plus avant dans l’implication des baptisés et la recherche d’autres formes d’exercice des 

responsabilités ecclésiales et pastorales. 

Il n’est sans doute plus possible de changer systématiquement un curé par un autre ! Mais pour autant 

il n’y a pas de communauté sans prêtre car le ministère est constitutif de l’Eglise comme sacrement de 

Jésus Christ pour ce monde. 

 

De l’échange avec les EAP que ressort-il de majeur ? 

Qu’il n’est pas simple pour un secteur en plein renouvellement et développement, de voir partir le 

pasteur avec lequel il a fait route pendant 9 années ! 

Qu’on ne peut pas se contenter de poser la question en termes de remplacement d’un curé par un autre. 

La boîte magique ne fonctionne plus ! 

Que c’est l’occasion de se rappeler que l’Eglise c’est « nous ». Il faut regarder  nos communautés 

locales et nous demander : comment progresser avec elles pour qu’elles soient le signe du Christ là où 

elles sont plantées ? Ne peuvent-elles pas être confiées à la responsabilité d’une équipe locale 

d’animation avec un coordinateur pastoral ?  



Que l’Eglise c’est des personnes, avec leur enracinement, leurs réseaux de relation, leur charisme 

propre. C’est dans le réalisme de cette « incarnation » qu’on peut vivre la mission. 

Le ministère des prêtres n’étant plus en première ligne dans l’accompagnement immédiat des 

communautés, mais plutôt dans le souci de veiller à ce que l’évangile soit accueilli et annoncé, la 

prière assurée, le service du prochain organisé et l’unité recherchée. 

En même temps, les prêtres, diacres et des laïcs recevraient la charge pastorale sur l’ensemble 

constitué à ce jour par nos quatre secteurs (Bordeaux-Nord / Bruges-Le Bouscat /Caudéran / St 

Augustin).  

A nous de prendre en considération, dans cette « équipe apostolique », la spécificité de chaque 

communauté locale et de permettre que des transversales  nous fassent travailler ensemble, mettre en 

commun nos expériences diverses et chercher des initiatives qui répondent aux attentes de ceux avec 

lesquels nous vivons et qui manifestent notre volonté commune de vivre l’Eglise. 

Quand je parle de transversales, je veux dire par exemple : l’éveil à la foi et la catéchèse/ la pastorale 

des jeunes/ l’accueil aux sacrements/ la communication et l’information/ les finances/ la solidarité etc.. 

Non pas pour tous faire la même chose, mais pour partager nos expériences, nous faire une conscience 

commune, prendre parfois une initiative ensemble etc… 

Une des difficultés que nous avons pointé, pour le ministère des prêtres c’est de tenir, à la fois la 

proximité et le suivi dans la relation « locale » et le partage des responsabilités transversales sur 

l’ensemble. Peut-être faudra-t-il,  pour chaque secteur ou communauté locale un référent ? 

Nous avons aussi souligné la nécessité de mûrir notre décision d’entrer ou non dans cette perspective, 

en en parlant avec nos conseils pastoraux, avant de faire connaître au P Rouet notre décision. 

Le calendrier nous presse. A la fois, il faut être réaliste, on ne pourra pas modifier radicalement nos 

façons de faire dans un premier temps mais nous souhaitons, dès le départ – si nous nous lançons dans 

ce projet, engager un signe fort dans le type de nomination, le modèle même provisoire d’organisation 

que nous choisirons. 

Nous sommes prêts à vivre une expérimentation d’un autre modèle d’organisation ecclésiale, dans une 

dynamique du provisoire pourvu qu’elle soit accompagnée et que l’Archevêque l’encourage et la 

promeuve et qu’il prenne en considération nos suggestions. 

Nous nous retrouverons le Jeudi 16 Juin pour décider ensemble de la suite et si la réponse est 

favorable à la proposition, nous devrons en faire une esquisse et décider d’un calendrier. 

J’espère que vous trouverez dans cet écho de notre soirée, de quoi répercuter la proposition, en voir les 

enjeux pour la vie et l’avenir de l’Eglise. Vous pouvez aussi prendre le temps de la méditation en 

lisant, comme nous l’avons fait, Ephésiens 4,1-16 car ce qui est en jeu n’est pas notre affaire. La 

méditation de ce texte nous a déplacés, décentrés de nous-mêmes, de nos requêtes et de nos peurs, 

pour nous replacer devant le mystère du Christ et de l’Eglise comme son Corps. 

Nous devons essayer d’entendre ce que l’Esprit  nous dit, à travers cette proposition et la situation qui 

est la nôtre aujourd’hui. 

Fraternellement, Jean baptiste Lagüe 



PS Pour ceux qui le veulent, je tiens à la disposition de chacun les notes prises pendant la rencontre 

par Isabelle, Anne Marie et Véronique. 

 

Présents à la rencontre du 25 Mai 2011 : Alain Deschamps, Françoise Bourretère, Florence Sery, 

Françoise Desmond, Michel Damade – Marie Françoise et Henri Labbé, Jean Raymond, Isabelle 

Gainet, Mariette Gachet, Nicole Auvert, Vincent Garros – Marie Pierre Palis, Anne Marie Herveau, 

Dominique Bellocq, Jean Marc Prono,  Dominique Dieuzy, Pierre Meunier – Florence Arjeau, 

Claudine et Gilles Marty, Véronique de Poncheville, Raphaël Vongsuravatana, Jean baptiste Lagüe. 

Excusés : Claude Akili et Philippe Oui. 

 


